Ils se mobilisent contre l’« euthanasie » du cèdre

Les travaux de rénovations de l’Ehpad de l’hôpital cause des dommages collatéraux.

Ils se mobilisent contre l’« euthanasie » du cèdre Le cèdre plus que centenaire devrait laisser place à un réaménagement de l’espace. © Photo

A peine la première pierre posée (lire notre édition du 1er décembre) de la réhabilitation de l'Ehpad que des voix s'élèvent et se mobilisent contre l'abattage du cèdre qui, depuis plusieurs siècles, trône au milieu de la cour de l'hôpital. Les membres de la section locale de la Société archéologique du Gers et Sauvegarde du Gers veulent interpeller les décideurs sur ce que représente cet arbre : « Nous sommes malheureux de la disparition de ce cèdre du Liban, Condom perd de son patrimoine architectural, un arbre proche du site classé du Musée du Pradau », constate Pierre Beyries, qui poursuit : « Nous sommes dans un hôpital et l'euthanasie est un mot à la mode ».

Des arbres que l'on retrouve dans de nombreux parcs publics ou privés de la sous-préfecture, une rue route d'Eauze porte même le nom de « rue des cèdres ». Un patrimoine que les frondeurs qui n'en sont pas à leur coup d'essai, ils étaient intervenus contre l'implantation de l'office de tourisme de la Ténarèze dans la cour des cloîtres, veulent voir mieux pris en compte et protéger tout autant que le patrimoine architectural.

Être des partenaires auprès des décideurs responsables

Les intervenants veulent aussi mettre en avant le fait que ce nouvel aménagement de l'hébergement transforme un espace arboré en espace minéral. Un cadre de vie que défendent les responsables associatifs : « C'est notre futur hébergement à nous aussi que nous défendons, car c'est là que nous aussi nous viendrons finir notre vie », souligne Pierre Beyries. Quant à Alain Geay, ancien archiviste, il explique qu'un recensement des arbres à haut jet et remarquables de la cité avait été fait voilà vingt-cinq ans et regrette qu'ils ne soient pas mieux protégés mettant en cause « l'incompétence des élus de tout bord » en la matière.

La présidente de La Sauvegarde du Gers Chantal Fauché, elle aussi s'associe à cette démarche « Un arbre de cette histoire est un patrimoine et mérite le respect ». Elle aussi milite pour que se crée un partenariat avec les responsables « dès la conception des projets » pour trouver une alternative quand cela est possible. Tous souhaitent un moratoire pour une solution à l'abattage du cèdre de l'hôpital.

Une polémique stérile

Gisèle Biémouret, la députée du Gers et présidente du conseil de surveillance de l'hôpital considère que cette intervention est « un manque de considération pour le personnel et les résidents de l'Ehpad. Je suis scandalisée que l'on puisse mettre en balance le bien-être des malades avec un arbre quand on sait que tout a été fait pour le sauver ». La seule partie de l'hôpital où pouvait être construit le bâtiment qui n'est pas en zone inondable est cette partie-là. « C'est une polémique stérile et vingt ans pour lancer le projet, ça suffit, on a déjà perdu trop de temps ».

Bernard Courtès

http://www.sudouest.fr/2014/12/11/ils-se-mobilisent-contre-l-euthanasie-du-cedre-1764714-2362.php

